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dans son pays, s'l avait vu le Roi de France. " Oui, répolidit-il,
je l'ai vu, ce bigot, avec sa robe de moine. " Aussitôt la colère
de Dieu éclata sur le moqueur, et tombant à terre il fut secoué
par de violentes convulsions. jusqu'à ce qu'il eût confessé sa
faute et demandé pardon à I )ieu au nom de so mn fidèle serviteur.

Le cardinal de 'réja ne s'est pas cru déclassé quand il écrivait
au 1. Waddig I Pourquo i vous étolner q lu'uil cardinal recou-
Vre sa pourpre de Vilabit du TiersOrdre et fasse publiluement
profession de la Règle ? Iliabit d S. pranois n'est-il pas la
vraie 1ourpre qui releve la digité des rois et (es cardinaux ? En
réalité, il est une vériple pourpre teinte du sang de Jésus-Christ
et de son serviteur s'ti;;misé. Cet habit coinfère la dignité royale
Stous ceux qui le pirtent. .'aie-j don fait uit i bvse un
revétant ce 5aint habit si(non que j'ai ajouté la p-urpre à la
pourprc, la p >urpre ro yale à la pourpre de cardinal.

Et sainte Elsabeth de Prtugal 'est elle crue déclassée en
revtant lluiible habit des Tlrtiairc', elle qui s'éciait avec une
sainte lierté " ('ette qualité d'enfat (le S. Frani> 's ma toujours
été plus )récieuse que moin titre du reine. " .\ais ein voilà asse/
pour prouver que ce n'est pas à Fran ois, ias iien a eux-mmes,
quils font ho(uineur, ceux qui vi-lunelnt se ranger sous sa l'an-
nière. A.ussi divent.iis être prni'démîent reconnaissants envers
I )ecu d.u- la ,race qui leur est faite et solliciter Ium/kmen/
hIlabit du Tiers-rdrv.

FR.Ih.eni.xs.Minn: . F. M1.

QuJJIIT JEAN DE 6APISTRA~
Et la Société moderne

sSansvivent deux fois on ce monde. Ils ont l'existence
ordinaire, ils en ont une seconde qui est une image de l'é-
ternité et qui atteste leur vie bienheureuse. Entrés dans le

tombeau par la croix, ils en sortent par la gloire. "
Saint Jean de Capistran devait participer à ce privilège glo-

rieux. L'Europe lui fit de triomphales funérailles; elle accourut
prier à son tombeau où germaient les miracles et où les morts
eux-mêmes ressuscitaient. Les princes et les rois, les guerriers et


